
Albert DECARIS 
« Le Maître » 

                 

                                                                                                                            

 

Il naquit le 6 Mai 1901 à  SOTTEVILLE lès ROUEN. 

 

A l’âge de quatorze ans, sa mère l’inscrit à l’école ESTIENNE. Il y apprendra la gravure. 

Trois ans plus tard, c’est l’entrée à l’école des Beaux-Arts. 

 

En 1919, il obtient le grand prix de ROME en gravure, avec la réalisation d’une composition 

personnelle «Eve avant le péché». Résidant dans la ville éternelle à la villa MEDICIS, il sera 

conquis par la civilisation méditerranéenne d’où la création de nombreuses eaux fortes, de 

portraits, de paysages. De retour à PARIS, il illustre certains ouvrages des grands noms de la 

littérature, réalise des tableaux, des fresques ainsi que des décorations murales comme celles 

de l’exposition de PARIS 1937 , New York 1938 ou le hall de la mairie de VESOUL. 

 

En 1934 le Ministre des PTT adepte de la taille-douce demande à des graveurs connus des 

esquisses de nouveaux timbres . Albert DECARIS étant parmi les personnes sollicitées cela 

fut pour lui le début d’une longue et exceptionnelle carrière qui sera riche pour la philatélie. 

Ses premiers succès sont : le paquebot NORMANDIE, le St-Trophime d’Arles, le cuirassé 

CLEMENCEAU (dessin et gravure). 

 

1943, malgré la misère et l’occupation, il est élu à l’institut Académique des Beaux-Arts, dont 

il sera Président à plusieurs reprises. 

 

Après la Libération, les œuvres s’enchaînent : 1946 palais du Luxembourg - 1950 le 1000F 

PARIS poste aérienne - 1960 l’Année Mondiale du réfugié -  1964 le timbre PHILATEC - 

Les séries historiques des années 70 - PHILEX –France 1982 - La gravure en 1984 etc… (la 

liste serait bien trop longue) ; 

 

Mais dans la mémoire collective, c’est avant tout le père de cette Marianne qui porte son nom, 

bien que ce timbre fut gravé par Jules PIEL  (DECARIS ayant réalisé la maquette). C’est 

aussi le graveur de la Marianne dessinée par Jean COCTEAU, sans oublier son COQ 

GAULOIS qui durant des années a affranchi notre courrier. 

Peintre de la Marine Nationale depuis 1972, Officier de la Légion d’Honneur, il décède le 

premier Janvier 1988 à PARIS, dans cette ville qui l’inspira tant. 

 

 En 2001 la poste a émis un timbre en sa mémoire. 

 

 

 

 

                                                                                                         



ALBERT DECARIS 

Quelques  œuvres 
        

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                     

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                              

 

 

 

 

 

 

 

                                                                                                          

 

 

 

 

                                                               Gravure d’après un dessin de  

         JEAN COCTEAU 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

           

             La Marianne  

           Qui porte son nom                                                                         

2001 – L’hommage.                       
 


